
Entre le Rhône et le Grand Muveran, la Commune de Chamoson 
et ses villages s’étalent sur 3750 ha de vergers, de vignobles, 
de mayens, d’alpages et de roches. Une partie non négligeable de 
son histoire témoigne des combats implacables que ses habitants 
ont livrés contre et pour l’eau. Contre l’eau torrentielle qui ravage, 
pour l’eau canalisée qui nourrit la terre et le cep. C’est cette 
histoire que nous avons voulu raconter, cette diversité que nous 
avons voulu mettre en relief le long du Sentier Didactique 
«du Cep à la Cime». 

«Une page bien composée: dentelle de pierre, fermant 
l’horizon au-dessus des alpages, la chaîne abrupte du 
Haut-de-Cry; un vallon, presque une vallée, que, de loin 
en loin, emplit la voix rude de la Losentze; un coteau en 
pente douce où les villages sont assis entre la vigne et la 
prairie; enfin la plaine que le Rhône signe et paraphe avec 
solennité: une page bien composée, un pays complet». 
Ainsi s’exprime Edmond Giroud dans son ouvrage «Chamoson 
aspects et problèmes d’une commune paysanne et vigneronne» 
paru en 1967.

Il est vrai que, des berges du Rhône, Chamoson se dévoile dans 
toute sa splendeur. Au déploiement quasi à l’horizontal du vignoble, 
des cultures maraîchères et des vergers qui occupent le bas du 
territoire, s’oppose la rigueur verticale des cimes et des parois 
de rocs nus dont l’immense massif du Haut-de-Cry s’offre 
comme le couronnement du pays. Et puis il y a le grand cône 
d’alluvions sur lequel se sont érigés les principaux villages 
de la commune: St-Pierre-de-Clages, Chamoson, Grugnay, mais 
également le vignoble dans sa presque totalité. Tout le haut 
du vaste territoire de la commune de Chamoson évoque 
quant à lui la mémoire d’une vie agraire et pastorale qui, pour 
l’essentiel, appartient à un passé désormais révolu.

La commune valaisanne de Chamoson est située à 
mi-chemin entre les villes de Sion (12 km) et de Martigny (17 km). 
Dans un grand écrin de 3'750 hectares, entourés principalement 
de montagnes qui surmontent des vallons, des collines, des mayens 
et des alpages, le territoire habité et exploité de la commune de 
Chamoson descend en pente douce jusqu’au Rhône. Il est limité au 
nord par le Grand-Muveran et le Massif du Haut de Cry, au sud par 
le Rhône, à l’est par le rocher du Cy-de-Grü et à l’ouest par la 
Losentze.                 Les sols. Chamoson appartient à un secteur 
géologique qui se distingue par des affleurements importants de 
calcaire et de schistes argileux et marneux (ardoises) recouvrant 
le socle continental européen constitué lui de granites et de gneiss. 
> Le vignoble de Chamoson appartient à trois entités géologiques 
distinctes et présente une grande diversité de sols et de reliefs. 
Le grand cône de déjection et d’alluvions, formé pour 
l’essentiel il y a 5’000 ans, est constitué de schistes argileux aalé-
niens (Jurassique moyen ou Dogger) et de calcaires métamorphiques 
provenant du Haut-de-Cry et de l’Ardèvaz, charriés par les torrents 
(Losentze, Cry, Saint-André). Le cône ne contient plus aucune 
trace de moraines rhodaniennes. De déclivité relativement faible, 
il est assez perméable à l’eau. Le 90 % du vignoble de Chamoson 
est implanté sur ce cône.               Les dépôts glaciaires ou 
moraines, qui datent de la fin de la dernière période glaciaire 
du Quaternaire, soit –10’000 ans avant notre ère. Ce sont des 
moraines de glaciers locaux qui se sont développées, après le 
retrait du glacier rhodanien, sur les restes détruits par l’érosion 
des moraines du grand glacier du Rhône. Elles se caractérisent par 
une abondance d’éléments calcaires, de structure assez chaotique, 
de silts, de sable grossier, de graviers et de cailloux, parfois mêlés 
d’argiles. Une partie du vignoble est plantée sur ces dépôts formés 
de nombreuses terrasses.

Le vignoble. En 1806, une table de l’évaluation des biens de 
la commune de Chamoson laisse apparaître une surface viticole 
de quelques 30 ha. En 1958 le vignoble s’étale sur 226 ha. 
Mais l’évolution la plus importante de l’agriculture chamosarde 
est apparue durant les 30 dernières années avec la forte 
diminution du cheptel bovin, et la disparition des vergers 
extensifs remplacés par la vigne.

Les massifs et les cimes (Ardévaz, Haut-de-Cry, Dent 
de Chamosentze, Grand Muveran...). Les montagnes entourant 
Chamoson sont constituées de roches sédimentaires d’origine 
marine déposées sur le socle cristallin continental européen. 
             Le climat. La région de Chamoson jouit d’un climat 
particulièrement chaud et sec, caractérisé par un taux d’enso-
leillement important (environ 2’500 h/an), des pluies régulières 
mais peu importantes (en moyenne 200 mm en été, de mai à août 
et 570 mm toute l’année), une absence quasi totale de brouillard, 
des températures douces jusque tard dans l’automne et des écarts 
importants entre le jour et la nuit. De telles conditions climatiques 
favorisent le développement harmonieux de la vigne.
             L’eau. La vigne n’est pas trop exigeante en matière de 
terrain, elle s’accommode aisément de sols graveleux, schisteux 
et secs. Il est donc essentiel pour le bon développement du cep que 
l’eau ne croupisse pas à ses pieds.     Une étude sur l’alimentation 
en eau, effectuée dans le vignoble de Chamoson, confirme le rôle 
déterminant d’une contrainte hydrique modérée pour la maturité 
du raisin. Cette étude a mis en évidence deux terroirs typiques 
du vignoble de Chamoson: > des terrains riches en alluvions fins, 
idéaux pour la culture des cépages rouges et des spécialités. Ces 
terrains profitent notamment de l’apport des eaux limoneuses 
caractéristiques du Torrent de Cry et du Tséné; > des terrains 
calcaires, secs, rocailleux, avec schistes ardoisés noirs, idéaux 
notamment pour la culture du Johannisberg, le vin emblématique 
de Chamoson. Ces terrains se trouvent sur les crêtes et coteaux 
bien exposés à la chaleur du soleil.

Aujourd’hui, le vignoble de Chamoson et de St-Pierre-de-Clages 
s’étend sur 423 ha à une altitude allant de 450  m à 750  m. 
Chamoson est la plus grande commune viticole valaisanne avec 
quelques 50 encaveurs et plus de 1’200 propriétaires de vigne. 
Le 80 % de la surface du vignoble chamosard est aux mains 
de professionnels de la viticulture. L’encépagement du vignoble 
de Chamoson est très diversifié. Il se répartit de manière 
pratiquement égale entre les rouges et les blancs et se compose 
de Chasselas qui donne le Fendant, de Rhin qui produit le 
Johannisberg, fierté du chamosard, de Gamay, de Pinot Noir 
dont le mariage avec le Gamay donne la Dôle, et de Spécialités 
Rouges et Blanches. Si les spécialités ne comptent guère sur le 
plan quantitatif, elles marquent de leur empreinte l’image de la 
viticulture de la commune. Arvine, Ermitage, Humagne, Muscat, 
Pinot Blanc, Chardonnay, Cornalin, sont autant de merveilles 
offertes au plaisir de l’amateur de grands crus.

C’est une invitation à la découverte d’une terre regorgeant 
de richesses et de surprises que propose le sentier didactique 
«du Cep à la Cime», un cheminement au cœur du terroir de 
Chamoson.

La valorisation de la vallée du Rhône et de ses coteaux est au 
centre de ce projet. En effet, depuis quelques années, on prend 
conscience en Valais de la valeur touristique de ces régions. 
Un sentier didactique réalisé à ces altitudes se doit par consé-
quent de mettre l’accent sur les aspects les plus admirables 
des coteaux de la Vallée du Rhône. Avec l’avantage de proposer 
aux randonneurs et touristes des itinéraires accessibles 
durant quasiment toute l’année. A Chamoson, le vignoble 
et tout ce qui s’y rattache (viticulture, viniculture, les hommes 
qui font la vigne et le vin…) constituent le fil conducteur du 
Sentier du Cep à la Cime. 

Mais plus encore, ce sentier doit rendre compte de la diversité 
du pays de Chamoson en évoquant son environnement naturel 
et l’histoire des hommes qui ont façonné cette contrée. Sans 
oublier la culture… Nous le savons bien, le vin est le vecteur 
de toute une symbolique et d’une poétique évoquée dans un 
grand nombre d’œuvres littéraires et artistiques.

Le sentier profite de l’apport du projet Route et Chemin du Vin 
initié par Valrando et l’Interprofession de la Vigne et du Vin 
qui se propose également de valoriser les régions viticoles par 
la réalisation d’un sentier reliant Martigny à Salgesch.
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La Commune de Chamoson présente une palette 
naturelle particulièrement variée et contrastée qui 
grimpe en pente douce des berges du Rhône à une 
altitude de 420 mètres à travers le plus grand vignoble 
du Valais, traverse des forêts de résineux et de feuillus 
puis s’élance vers les mayens et les alpages pour 
culminer sur les sommets enneigés du Grand Muveran, 
de la dent de Chamosentze et les falaises du Haut de 
Cry et de l’Ardève.

A cette diversité naturelle s’ajoutent les sites 
remarquables disséminés sur le territoire que sont 
l’église du XIe siècle et le Village suisse du Livre 
de St-Pierre-de-Clages, l’église de Chamoson et ses 
magnifiques vitraux œuvre d’Edmond Bille, le Musée 
suisse de Spéléologie et la galerie du Grugnay. 

L’idée a donc germée de mettre en évidence 
cette diversité tout en présentant une région, 
ses richesses et leur utilisation par l’homme.

Vom Rebstock 
zum Gipfel 

sentier DU CEP A LA CIME De la gare de Chamoson      le sentier s’élance à travers les vignes 
en direction du Village du Livre de St-Pierre-de-Clages et de son 
église du XIe siècle. Il file ensuite en direction des falaises du 
Haut-de-Cry      grimpe allègrement le long de la Sizeranche, entre 
vignes et rocs, en empruntant le Chemin du Vignoble de Valrando 
qu’il quitte avant d’arriver à Chamoson      pour escalader les 
vignes en terrasses en direction de Némiaz qu’il aperçoit d’en bas. 
C’est ensuite Grugnay, le Musée de Spéléologie et la Galerie d’Art, 
le bisse du Poteu et la descente      le long de la Losentze par le 
Sentier des Amoureux. 

L’itinéraire rejoint alors le Sentier Viticole de Valrando venant 
de Leytron, franchit le Pont Suspendu      et se faufile dans le 
village de Chamoson jusqu’à la Place du Caveau, passe devant la 
belle église paroissiale aux vitraux somptueux d’Edmond Bille    
et se dirige paresseusement en direction de la plaine. C’est enfin 
la descente de Trémasière par le Sentier des Cépages      et 
l’arrivée sur la place de St-Pierre-de-Clages.

(voir plan au verso >>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>
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surface viticole de Chamoson
situation au 31.12.12 

pinot noir
gamay
syrah
humagne rouge
autres spécialités rouges
total rouges

johannisberg
fendant
petite arvine
autres spécialités blancs
total blancs

total général

78.3
65.9
22.7
18.3
53.3

238.5

32.8
27.6

9.5
7.7

57.2

77.1
51.6
15.4
34.4

178.5

417.0

43.2
28.9

8.6

42.8

100.0

ha. %

le concept va où le vin te mène le vignoble

l’itinéraire

Loin de la standardisation du vin derrière un 
cépage porteur, les vignerons de Chamoson, 
au prix d’un immense labeur, ont voulu affirmer 
la personnalité de leurs vins par la mise en 
valeur des terroirs de leur région. 
La recherche d’une qualité optimale est à ce 
prix. Car l’homme est seul à pouvoir valoriser, 
au travers du cépage, le climat et le sol que 
la nature met à sa disposition. 
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